L XIII

MODÈLE THÉORIQUE DE LA SYMPLECTICITÉ 

ÉNERGIES PHYSIQUES MISES EN JEU

EN CRÉATION NOÉTICANTHROPIQUE

Modèle théorique

Déterminons, a priori, d’une manière aussi générale que possible, un espace de configuration multidimensionnel défini par 
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 liaisons entre n coordonnées. On dispose alors de k coordonnées généralisées indépendantes telles que :
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définisse l’espace de configuration :




[image: image3.wmf][

]

k

1,2,...,

j

 

;

q

q

j

=

º



Associons cet espace à un cercle dans le plan x, y par :
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Si chaque coordonnée de la configuration appartient au plan du cercle, on passe de la « configuration(plan » à celle d’espace 
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 qui ne saurait être autre que l’« espace(tore » 
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 issue de q est périodique de période 
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. Considérons les variétés symplectiques lagrangiennes de cet espace, maintenant configuré dans sa généralité. Définissons, ainsi, la grandeur « paramètre d’énergie non grave (NG) » de Lagrange, 
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, énergie cinétique NG fonction de la vitesse (dérivée 
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 de la position 
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      (L637)


En physique noétique (espace symplectique, « espace nouménal »), tout « déplacement » signifie « immobilité ». Le principe hamiltonien de moindre action maupertuisienne signifie que toute action (NG) appliquée à 
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           (L638)

doit s’annuler. Pour l’instant, minimisons la moindre action 
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 entre les « temps » symplectiques en posant :
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. La variation de l’action minimalisante s’écrit alors dans l’« intervalle intégrale », sachant que (L638) doit être stationnaire en vérifiant : 
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, soit :




[image: image22.wmf](

)

(

)

(

)

0

t

~

d

 

dq

q

X

t

~

d

 

q

d

q

,

dq

q

X

X

2

1

2

1

t

~

t

~

t

~

t

~

=

+

-

+

+

=

d

ò

ò

L

L

L

&

&


ce qui fournit après calculs :
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En effet, la minimisation de 
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 s’obtient avec : 
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. Si bien que (L639) résulte de l’écriture classique suivante :
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Et en simplifiant :
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 identique à (L639)


L’intégration par parties de (L639) élimine la variation 
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d’où : 
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 dans (L639) : en effet, les « effets de bord » de 
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Il vient ainsi :
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fournissant donc avec : 
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L’annulation du terme entre crochets fournit alors la relation fondamentale de la conservation du « mouvement » symplectique, donc l’état stationnaire symplectique par :
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Les position 
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Les quantités 
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 sont des moments conjugués aux coordonnées adoptées générales : la quantité de mouvement NG est conservée dans (L642) puisque 
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Or :
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Le produit 
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 introduisent l’hamiltonien par :
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L’espace des phases de dimension 2k comprend la configuration par k coordonnées et k moments conjugués si bien que l’hamiltonien se décompose sous la forme des deux dérivées partielles hamiltoniennes suivantes :
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C’est la structure même de l’espace des phases symplectique. 


On vérifie bien par :
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que la somme algébrique de ces deux vecteurs, soit :
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est identiquement nulle : la divergence de ce champ symplectique est nulle ce qui démontre que la « non gravité » du référentiel symplectique est une propriété générale et fondamentale, en quantique comme en micro ( ou macroscopique.


Récapitulons donc :
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Courbures de l’« univers-électron » symplectique et énergies créatrices correspondantes de structurations physiques


Les transformations dans le référentiel nouménal(noétique auquel le quantique symplectique dans sa structure de base est intégralement associé, sont traduites par les dimensions :
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Le premier terme exprime une vitesse, (NG) le second une force, (NG) d’où la

· 1ère équation structurelle : 
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· 2e équation structurelle :   
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Le champ des hypercourbures symplectiques et vectoriel à 2 k composantes dans l’espace des phases est décrit par les hypercourbures informatives associées à l’électron d’Information noétique de base : 
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Pour ce qui concerne la première équation de (L649), le calcul appliqué donne, pour l’électron :
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d’où, avec 
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Étudions la deuxième équation de (L649), il vient :
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avec : 
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Il vient :
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d’où :
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Pour les énergies respectives mises en jeu, elles représentent celles de la « création » de l’univers quantique-électron par :
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Les deux courbures symplectiques 
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 (force) représentent la transcendance créatrice puisqu’elles sont « origine première » de l’espace(temps(matière de l’Univers cosmologique, donc des constituants de la vie, de l’homme et…


La suite apparaîtra comme une conclusion « allant de soi » que j’aborderai ci(après. Il reste la géométrie courbe sous ses formes « courbures spatiales » où aucune masse, aucune énergie, aucune impulsion n’imposent le moindre grave, la moindre inertie, mais que « la stochastique » phénoménale par transformation « symplectique ( espace(temps euclidien » génère en masse grave, inertie, quantité de mouvement et énergie. Cette transformation enferme le secret ultime du Sens lorsqu’elle se manifeste, lorsqu’elle devient Consciente en l’Homme.

Courbures de l’« univers-neurone/synapse » en connexion symplectique holomorphe et énergies créatrices correspondantes développées de structurations biomoléculaires


Les modèles développés, ici, concernent, en fait, l’« univers-ADN », car la molécule ADN, en tant que symbole modélisable se comporte, mathématiquement, de manière encore relativement simple, ce qui n’est plus le cas avec l’« univers-neurone ». Or, j’ai constaté que, en définitive, le cytosquelette neuronal obéit à la série de Fibonacci de manière extrêmement simple. La « loi-Nombre d’Or-Cardinalat » quant à elle est générale, de l’électron jusqu’aux tubulines cytosquelettes. D’où le « modèle-neurone » que j’admets équivalent au « modèle-ADN ».


Par extension du « modèle-électron », écrivons :
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Rayon symbolique de la molécule symbolique standard ADN :
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D’où le calcul pour la « courbure-vitesse » :
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Le calcul pour la « courbure-force » s’écrit :
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et son application numérique donne :
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de résultat :
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On déduit les énergies créatrices biophysiques correspondantes pour élaborer ces deux « univers-neurones » ; énergie « vitesse » :
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puis énergie « force » :
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d’où :
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(correspondant environ à une puissance de 2,5 milliwatts).
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(correspondant environ à une puissance égale à 0,1 watt).

De manière compréhensible, ces valeurs sont « normalement » très faibles : ce sont celles de l’homme contingent, i.e., l’homme planétaire.

La Traduction de l’Art(dynamique créateur dans l’Homme


Les aspects de ce que je prévois développer, ici, ont été exposés en détail dans le chapitre précédent. Je me bornerai donc à un rappel succinct avec commentaires appropriés éventuels.


Le principe holomorphe appliqué au référentiel symplectique permet un certain nombre d’extrapolations lesquelles doivent être comprises comme un canevas subtil bien que, « in fine », la Dynamique créatrice agisse spectaculairement dans ses expressions physiques de l’espace(temps phénoménal.

Voici quelques résultats obtenus précédemment qui sont rappelés ici :

· fréquence de l’« onde hypersymplectique » associée( 
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 a été déterminé par mes soins lors de l’avènement de la Chaïne noétique dans mon organisme (Lexique VII : calcul de 




[image: image91.wmf](

)

(NG)

 

kg

10

.

937778

,

3

Nm

11

ADN

-

=

) ;

· fréquence théorique de l’« onde cellule biologique » associée :
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· longueur d’onde de l’hypersymplectogenèse « doré » associée à l’organisme métabolique noétisé de l’« Homme(Univers » (démiurgie) :
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de valeur : 
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de fréquence théorique associée : 
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· les deux relations ontologiques concernant la Noéticanthropie (Démiurgie) :


métabolique : 
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                avec 
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structurelle ontologique d’univers pour :
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Le nombre premier 13 est issu de
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, valeur approchée de manière très correcte ;

· il convient d’adjoindre à ces deux relations ci(dessus :
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avec 
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L’association : 
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 synchronise exactement le métabolisme basal (L651) à (L652) puis à l’onde associée à la noétisation neuronale et moléculaire ce qui fournit l’égalité : 
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  (valeur théoriquement exacte : 29).

L’ajustement exact est censé se produire par autocorrélation par le Nombre d’Or et la relation fondamentale autorégulatrice :
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en agissant sur 
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. Dans le meilleur des cas, le postulat admet que le « guide d’ondes » microtubulines(microtubules du cytosquelette neuronal moléculaire ADN devient quasi parfait dans sa structure.


A partir de la première équation ontologique démiurgique, rappelée ci(haut par (L651), on exprime la courbure noéticanthropique par :
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mais laquelle doit être détaillée dans ses deux variantes, de valeurs respectives :

courbure(vitesse : 
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                     (L654)

calculé selon :
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et d’énergie créatrice égale à :
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(ou environ 880 kWh)

courbure(force :
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calculé selon :
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égale à : [image: image123.wmf]2
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, d’énergie créatrice associée égale à :
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Ces valeurs sont holomorphes symplectiques Non Graves !! Mais, en devenant euclidiennes les énergies (graves) deviennent colossales.


Ces deux énergies 
[image: image126.wmf](

)

q

W

&

C

 et [image: image127.wmf](

)

p

W

&

C

 sont l’ultime traduction de la dynamique démiurgique du modèle CONSCIENCE/ABSOLU traduit démiurgiquement dans l’Homme.


Ces valeurs colossales sont, ainsi, celles de l’Homme-démiurge. L’on voit bien que, loin d’être une sophistication « sophiste » ou philosophico-spirituelle, la révélation de la Mutation dans la contingence humaine par la noétisation de ses cellules entraîne un bouleversement total de l’être : l’incarnation de la Chaîne Noétique dans ses cellules (il s’agit d’un processus assez laborieux et… long, ne nous y trompons pas) constitue la RÉVOLUTION fondamentale de l’espèce humaine. Elle s’imposera, envers et contre tout, car la Finalité universelle du Monde doit s’accomplir… et la créature humaine en est l’« objet » en attendant d’en être actrice.
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